
É voquer Pierre Guillot,
c'est évoquer les 30 der-
nières années de l'activité

agricole, économique et cultu-
relle de la Camargue et de sa ca-
pitale Arles. Né en Tunisie en
1936 où il fait ses premières hu-
manités, il devient ingénieur
agricole en Algérie. Arrivé en
France comme tant d'autres, il
découvre d'abord le Languedoc
entre Toulouse et Montauban
où il administre l'exploitation
agricole d'une grande famille
de la région et, déjà, occupe des
fonctions de responsabilité
comme président des cadres
d'entreprises agricoles du Tarn
et Garonne et vice-président au
niveau national. Il y rencontre
Antoinette, fille de négociant
en grains et engrais qui devien-
dra son épouse et lui donnera
cinq enfants: Isabelle, Anne, Xa-
vier, Marie-Pierre et Eugène.

Sollicité pour venir en Camar-
gue qu'il découvre alors, il de-
vient régisseur au Mas de la Pi-
nède du Juge. Il rencontre Phi-
lippe Lamour qui transforme la
région avec la Compagnie du
Bas-Rhône Languedoc et se pas-
sionne pour cette région où les
remontées de salinité stérili-
sent les exploitations d'arbres
fruitiers. Il se consacre alors à la
relance de la culture du riz dans
trois exploitations, le domaine
de Chartrouse et, enfin, Méja-
nes qu'il marquera de son em-
preinte et où ses liens d'amitié
et de confiance avec le fonda-
teur Paul Ricard et sa famille
constitueront un ancrage essen-
tiel dans sa vie et celle des
siens.

C'est alors qu'il élabore le Li-
vre blanc du plan de relance de
la riziculture française en com-
pagnie de quelques rizicul-
teurs, avec la coopérative Delta
Céréales et le Crédit Agricole
des Bouches du Rhône. Ce plan

sera accepté au ministère de
l'agriculture, à l'Office nationa-
le interprofessionnel des Céréa-
les, par les régions PACA et Lan-
guedoc-Roussillon avec l'appui
des différents conseils géné-
raux concernés. Il entraînera la
création du Centre français du
Riz dont Pierre Guillot sera le
premier président.

Ses titres, reflets du travail
mené tout au long de sa vie pro-
fessionnelle pour que vive et
prospère la riziculture camar-
guaise sont multiples : prési-
dent du syndicat des rizicul-
teurs de France, président fon-
dateur de l'union européenne
des producteurs de riz, prési-
dent des cadres d'entreprises
agricoles, membre du comité

permanent des céréales de
l'ONIC, président de la commis-
sion du riz au sein de cette struc-
ture, membre du comité consul-
tatif Riz au COPA-COGECA
(confédération générale de coo-
pération agricole) à Bruxelles,
administrateur de la caisse ré-
gionale du Crédit Agricole, lieu-
tenant de Louvèterie en Camar-
gue. Il a été promu Chevalier de
l'Ordre du Mérite National
(1992) et de la Légion d'Hon-
neur (1999).

Ceci suffirait à remplir une
vie, mais Pierre Guillot était aus-
si un citoyen au service de sa ci-
té, respecté aussi bien parmi les
Amis du Vieil Arles qu'au
C o n s e i l d e s S a g e s o u a u
Lions'Club de Saint-Gilles où il

a milité de nombreuses années.
Cultivé, loyal, pudique, son

parcours parle pour lui. Ouvert
aux autres, sa grande générosi-
té se manifestait dans les gestes
avec une élégance discrète. Dé-
terminé il suivait le chemin
qu'il s'était tracé. Père et
grand-père (8 petits enfants)
très présent il va beaucoup
manquer à tous.

Il a succombé après une brè-
ve hospitalisation, ses obsè-
ques se dérouleront lundi en
l'église St-Trophime d'Arles à
16 h 30, l'inhumation suivra au
cimetière des neuf collines. La
rédaction de La Provence pré-
sente ses condoléances à son
épouse, ses enfants et petits-en-
fants. Marlène BOSC

C’est une nouvelle journée
d’âpres négociations qu’ont
connue les syndicats et la direc-
tion de Transdev, hier. Au dou-
zième jour de la grève qui a per-
turbé, puis paralysé le réseau de
bus Envia, les deux parties se
sont retrouvées une première
fois, hier matin, pour "un tra-
vail sur le dialogue social", expli-
quait, en début d’après-midi,
Antoine Séguret, responsable
de zone chez Transdev. "Nous
avons évoqué la gestion des heu-
res supplémentaires, la forma-
tion des nouveaux embau-
chés...", ajoutait-il.

Un peu plus tard, a lors
qu’Antoine Séguret soulignait
encore une fois sa volonté de

sortir du conflit, une nouvelle
réunion s’est tenue, en présen-
ce d’un médiateur de la Direcc-
te. "Potentiellement, on peut
trouver une issue, tout dépend
de l’arbitrage de l’inspecteur du
travail", confiait juste avant la
rencontre Mouhcine Guerouali,
délégué CFDT. "Il suffirait d’un
petit coup de pouce politique
pour que ce soit débloqué dans
l’heure", ajoutait pour sa part
Sylvain Squarzoni, délégué FO.

La question salariale
Au même moment, les pre-

miers bus rouge et blanc refai-
saient leur apparition en ville, si-
gne de la mise en route du plan
de transport adapté d’Envia,

autrement dit le service mini-
mum.

Mais hier soir, à l’issue de
près de 4 heures de réunion, on
était toujours dans l’impasse.
Avec, comme principale pierre
d’achoppement, la question sa-
lariale. La direction avait pour-
tant formulé une nouvelle offre :
après avoir proposé une hausse
de la prime de vacance de 50¤,
puis de 70¤, elle est montée à
100¤, hier après-midi. "Avec cet-
te hausse de la prime de vacance
de 200 à 300¤, et l’augmentation
de 0,6 % sur le point d’indice, on
est sur une hausse de salaire de
0,96 %, calculait Antoine Ségu-
ret. Mais les organisations syndi-
cales considèrent que ce n’est pas

acceptable. On est quand même
sur une hausse équivalente à
deux fois l’inflation, qui était de
0,5 % en 2014. Je pense que nos
propositions étaient cohérentes
avec la situation économique. Je
suis un peu déçu, d’autant que
seuls les points salariaux ont été
évoqués cet après-midi (hier,
Ndlr).

"C’est une proposition tout à
fait insuffisante, quand on sait
que Transdev Arles gaspille plus
de 11000¤par jour avec cette grè-
ve, répliquait Sylvain Squarzo-
ni, délégué FO. Ils ont beaucoup
de moyens, mais ils préfèrent les
mettre dans une grève que chez
les salariés, c’est un mépris
ouvert vis-à-vis de nous !"

Pour autant, et grâce à une
médiation de qualité, d’après
les deux parties, les ponts ne
sont pas rompus. Une nouvelle
rencontre est prévue lundi ma-
tin, au siège de l’inspection du
travail, à Aix-en-Provence. "On
a déjà fait un pas avec une pro-
position revue à la baisse, on at-
tend de la direction qu’elle fasse
un vrai pas, pour le social et le
pécuniaire", concluait le délé-
gué FO." En attendant, aucun
bus ne circulera ce week-end, le
plan de transport adapté
n’étant actif qu’en semaine,
pour donner la priorité aux ac-
tifs et aux scolaires. Le service
minimum reprendra donc lun-
di. Christophe VIAL

Pierre Guillot, une sommité
de la riziculture camarguaise
Pierre Guillot s’est éteint jeudi à l’âge de 79 ans ses obsèques ont lieu lundi après-midi L’hôpital Joseph-Imbert

d’Arles accompagne la semaine
européenne du développement
d u r a b l e q u i c o m m e n c e
aujourd’hui, 30 mai, par une
manifestation grand public sur
le marché d'Arles. Un program-
me dynamique a été préparé
pour toucher tous les publics :
hospitaliers, usagers et grand
public, et souligner ainsi l'enga-
gement de l'établissement arlé-
sien dans une politique volonta-
riste de réduction de son em-
preinte écologique et de renfor-
cement de sa maîtrise des res-
sources naturelles. Cinq points
forts vont rythmer cette semai-
ne. Aujourd’hui donc, sur le
marché d'Arles, il va s’agir d’un
stand de sensibilisation et de la
distribution de cartes "éco-ges-
tes". Ensuite, le 1er juin,
l’hôpital distribuera dans ses
services différents documents
sur le thème.

Mardi 2 juin un questionnai-
re sera soumis aux personnels
et aux usagers de l’hôpital afin
de mieux connaître leurs habi-
tudes éco-responsables. A
16 h 30, une conférence ouverte
au public, et pluridisciplinaire,
portera sur les enjeux du déve-
loppement durable. Mercredi,
e t c e l a n e m a n q u e r a p a s
d’originalité, un grand marché
"nature" sera proposé au sein
du centre hospitalier avec des
stands bien-être, bio, ludiques,
sur l’alimentation. Jeudi, des
stands d’information permet-
tront d’étudier les différentes fi-
lières de traitement des déchets
à domicile ou à l’hôpital. Pour
le déjeuner, un menu "bas car-
bone" sera offert au self. Enfin,
à 16 h 30, le film "Trashed" sera
projeté et un débat suivra avec
l’association "Zero Wasted".
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Amainsnues, uneautre
médecine
Le rendez-vous est à noter. Ven-
dredi 5 juin à 18h30, la librairie
Actes Sud propose une Rencon-
tre-signature avec Jean-Paul
Moureau pour son essai "A Mains
Nues" paru aux éditions du Seuil.
Jean-Paul Moureau, évoque dans
"A Mains Nues" et après le suc-
cès de "Soigner autrement" son
parcours d’étiopathe. Cette disci-
pline, aujourd’hui reconnue, thé-
rapie manuelle, héritière des re-
bouteux, s'attache d'abord et es-
sentiellement à déterminer la
racine du mal qui affecte les pa-
tients pour pouvoir les soigner
au mieux. S'appuyant sur la réali-
té de la souffrance des patients
et sur une approche philosophi-
que, Jean-Paul Moureau propose
ici une lecture scientifique claire
des fondements de sa discipline,
ainsi que de nombreux conseils
pratiques et d’hygiène de vie.

BertrandMazel
/ président du Syndicat des
riziculteurs
"Pierre Guillot était une
sommité du monde agrico-
le. On lui doit la création du
Centre français du riz en
1 9 8 5 , q u i e m p l o i e
aujourd’hui 12 personnes et
qui, chaque année, décou-
vre deux à trois nouvelles
variétés. Pierre Guillot, tou-
jours à disposition du mon-
de agricole, très conciliant,
a toujours été dans la négo-
ciation quand, à l’époque,
l e m i n i s t è r e é t a i t à
l’écoute. C’était un homme
qui amarqué l’histoire agri-
cole locale en étant nova-
teur en terme de techni-
ques employées pour la rizi-
culture notamment."

Danielle Valette
/ association des Prémices
du Riz
"Pierre Guillot, alors prési-
dent du Centre français du
riz, a été un des membres
fondateurs de l’association
des Prémices du Riz. Il nous
a toujours soutenu. Sa fille
Marie-Pierre a été ambassa-
drice, sa petite fille Charlot-
te aussi. Pierre Guillot était
très serviable, avec un sens
aigu de la famille, des
autres. C’était une person-
ne très active et très enga-
gée. Il était grand chambel-
lan de la Confrérie du riz. Il
portait sur les soucis ac-
tuels de la profession un re-
gard très attentif. Lui qui te-
nait beaucoup aux valeurs
de la famille avait intégré
celle de Paul Ricard au sein
de laquelle il était très esti-
mé."
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Grève chez Transdev: on est toujours dans l’impasse

Pierre Guillot lorsque lui avait été remise la Légion d’Honneur. / PHOTO VALÉRIE FARINE
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Plusieurs
ateliers éco
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